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Le gouvernement belge actuel est une monarchie constitutionnelle qui est organisée sous la forme
d’un État fédéral et basée sur la démocratie représentative. Tout d’abord, le chef d’Etat actuel est
Philippe de Belgique, il est le roi. Quant au chef du gouvernement, c’est le premier ministre Alexander
De Croo, au sein d’un système multipartite.

La Belgique est un État fédéral composé de trois communautés linguistiques, flamande,
française et germanophone, elles-mêmes divisées en trois régions, la Flandre, la Wallonie et
Bruxelles-Capitale. Le pouvoir exécutif appartient au gouvernement fédéral, soit, le roi, le premier
ministre et les autres ministres. Le roi a des compétences à la fois exécutives et législatives, mais
réglementées par la constitution. De plus, le royaume de Belgique fait partie des 51 pays membres
fondateurs de l’ONU (Organisation des Nations Unies), elle en fait donc partie depuis 1945. Le siège
de l’OTAN (Organisation du Traité de l’Atlantique Nord) quant à lui, se situe à Bruxelles, capitale de la
Belgique. En tant que pays de l’UE (Union Européenne) et qu’ancien Etat colonisateur, la Belgique
est très engagée dans les relations euro-africaines. La Belgique donne l’accès au pouvoir au Congo
le 30 juin 1960. En 1961, l’accord est donné au Burundi et finalement le 1er juillet 1962 le royaume
Belge donne son accord pour l’indépendance du Rwanda. L'Etat Belge dispose depuis octobre 2020
d’un gouvernement de plein exercice. L’occasion de relancer une diplomatie mise en veille ces
derniers mois et, concernant l’Afrique, se concentre surtout sur le passé pour préparer ses relations
futures avec le continent. Comme pays membre de l’UE et ancien Empire colonial, la Belgique est
très engagée dans les relations avec l’Union Africaine.

Depuis 2007, l'UE et l'UA se sont lancées dans une stratégie globale visant à améliorer les relations
entre les deux continents. Effectivement, cette coalition à un potentiel de construire un espace d'unité,
de sécurité, de prospérité durable et de stabilité dans l’avenir.
Par ailleurs, les institutions de l’UE, ainsi que les États membres, développent des projets en étroite
relation avec l'Union africaine afin de répondre à certains enjeux tels que l’éducation,
l’environnement, ou la santé…
La partie européenne, avec la Belgique, est l'un des partenaires internationaux les plus importants,
avec lesquels l'UA tient à renforcer ses rapports, en particulier dans les dossiers du développement et
du maintien de la paix et de la sécurité internationales
La visite du président Al-Sissi en Belgique permit une rencontre avec le roi Philippe de Belgique et le
premier ministre, Alexander De Croo, afin de discuter des différents moyens de renforcer les relations
bilatérales de sorte à ce que  les intérêts communs des deux peuples et pays soient respectés.

Premierement, en ce qui concerne la paix et la sécurité, l’objectif de la participation belge à ce
sommet est de soutenir les efforts des pays africains dans la lutte contre le terrorisme, ou encore, de
soutenir les efforts du continent Africain dans leur chemin vers la stabilité, cela serait possible grâce à
des opérations africaines de maintien de la paix ainsi que de leurs renforcement des capacités. En
effet cette lutte contre le terrorisme est un veritable objectif pour l’UE. La Belgique œuvre pour
l’avènement d’un monde où chaque individu pourrait vivre en paix et en sécurité et se verrait offrir de
vraies possibilités d’épanouissement. La Belgique lutte pour la sécurisation du Golfe de Guinée
contre le trafic de drogue, d’armes, de diamants, de médicaments falsifiés, de déchets illégaux.

Deuxièmement, pour l’économie, En Belgique, la transition énergétique est plus que jamais au centre
des préoccupations. Mais pour véritablement répondre aux enjeux climatiques, cette transition sera
surtout nécessaire dans les régions en pleine croissance, comme l'Afrique. L’Afrique affiche une
impressionnante courbe de croissance. D'ici 2050, on recensera 2,5 milliards d'Africains, soit un quart
de la population mondiale totale. De plus, les autorités africaines veulent éradiquer la pauvreté et
créer des emplois. L’Afrique est le continent le moins développé de la planète. La situation
économique progresse mais pose la question, dans un contexte de forte croissance de sa
démographie, de sa capacité à faire face à la progression du chômage de masse et du sous-emploi.



Finalement, en ce qui concerne le développement de l’Afrique, la croissance économique en Afrique
en 2019 est estimée à environ 3,2 %, donc plus faible que le taux de croissance de 3,4 % relevé en
2018. Plusieurs pays tels que la Côte d’Ivoire, l’Éthiopie ou encore le Rwanda , ancienne colonie
belge, font partie des pays où le taux de croissance économique est le plus fort dans le monde. La
banque européenne a donc créé BOOST AFRICA, initiative provenant non pas seulement de la
banque européenne mais aussi de la banque africaine de développement. Le but de cette initiative
est de renforcer l’entreprenariat africain, en créant de nouveaux emplois, en remédier à l'insuffisance
de financement des entreprises. la Belgique participant à ce projet à travers la banque européenne,
appuie les initiatives des jeunes Africains.

En conclusion de ces initiatives, la Belgique, essaiera en tous points d’aider L'Union Africaine dans
son développement économique, social, mais aussi en termes de sécurité internationale.


